
Une fondation provocante 

Vers la fin 1701, il propose à quelques gouvernantes de l’hôpital de 

vivre la radicalité de l’Évangile. Mais les personnes sollicitées manifes-

tent peu d’enthousiasme et refusent de s’engager sur le chemin que 

leur propose Montfort. 

Montfort n’abandonne pas. Il réussit à obtenir de l’administration une salle 

qu’il appelle La Sagesse. Il y réunit une dizaine de pensionnaires qui s’étaient 

mises à l’oraison, choisies parmi les plus laissées pour compte par la nature : 

infirmes, boiteuses, aveugles… Son intention : former une communauté religieuse. 

La première responsable de ce groupe est intelligente et pieuse, mais aveugle. 

− Mais c’est de la folie proclame-t-on. 

− Non, c’est la Sagesse, mais pas celle du monde. 

Leur règle de vie se trouvait résumée dans le programme proposé par la 

Croix de Poitiers. 

Finalement le bureau administratif qui gère l’hôpital décide de dissoudre 

cette communauté : vers 1700, clergé et notables n’étaient pas prêts à accepter 

une Église des pauvres. 

http://freres-saint-gabriel.bayardserviceweb.com/sur-les-pas-de-montfort/montfort-a-poitiers-1/croix-de-poitiers

